
Crabroniens du Sud-Est Asiatique, 
nouveaux ou peu connus 

V. - Révision des Ectemnius subg. Cameronit-us LEcL:gRCQ. 

(Hym. Sphecidae.) 

par Jean LECLERCQ 

Le sous-genre Carnermiilus compte à présent seize espèces très 
voisines, formant une série bien homogène. Elles rappellent à Ja 
fois les sous-genres les plus répandus de la zone holarctique 
(C!ytochrys11s, Metacrabro, Hypocrabo), les Po/icrabro de l'Asie 
tropicale, les Yanonius de ]'Extrême-Orient, et les Oreocrabro des 
îles Hawaii. On trouve chez elles l'annonce des principales ten­
dances évolutives caractéristiques de chacun de ces sous-genres, 
-mais leur clypéus, leurs antennes, leur pronotum, leur segment 
médiaire et leur s_culpture restent relati,'.ement simples, peu dif­
férenciés~ On peut donc t~nir le sous-genre Cameronitus pour une 
lignée synthétique, relativement primitive et proche de la souche 
~ommune aux autres Ectemnius. 

Parmi ces seize espèces, douze habitent la région malaise entre 
]'Himalaya et Bornéo. Deux sont endémiques au ~apon (furnichii 
IwATA_, mizuho TsuNEKI), une est endémique au Queensland. 
Enfin nigritarsus HERRICH-SCHAEFFER est largement distribuée 
de la Belgique au Japon, à Ceylan et aux Philippines mais il y 
a de grandes discontinuités dans sa répartition. 

Le sous-genre Cameronitus\ est donc très remarquable au point 
de vue biogéographique. On peut formuler deux hypothèses pour 
expliquer la répartition actuelle de ses espèces : 

a) I 1 s ' a g i t d ' u n e 1 i g n é e r e l a t i v e m e n t 
thermophile originaire de la région 
malaise qui aurait pénétré dans certains 
territoires paléarctiques à des époques 
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r-elativement récentes du Pleistocène, 
pendant la dernière période intergla­
cière ou pJ.us récemment encore, après 
Je retrait définitif des glaciers. 

b) l 1 s ' a g i t d ' u n e 1 i g n é e p r 1 m i t i v e 
répandue dans les territoires aujour­
d'ui tempérés de l'Europe, qui aurait 
trouvé refuge dans le sud-est asiatique 
et dans !'Archipel Malais pendant les 
glaciations. 

Suivant la première hypothèse, l'épicentre de la distribution 
actuelle des Cameronittts serait un centre de dispersion, suivant 
la secondeJ il serait un refuge. On pourrait imaginer des compro­
mis entre les deux yues mais l'hypothèse de l'origine malaise des 
Cameronitus me paraît seule capable de rendre compte des élé­
ments suivants : 

1. - Aucun Cameronitus n'habite les Amériques. Aucun sous­
genre d'Ectemnius endémique en Amérique n'est proche parent 
des C ameronitt,.s. Or on sait que toutes les lignées animales endé­
miques dans ce qui est aujourd'hui la zone tempérée nord ont 
effectué de nombreuses migrations par la connexion terrestre du 
Pacifique Nord (Pont Sibérie-Alaska). Cette voie de migration 
a même permis des échanges de faunes. relativement thermophiles, 
du moins avant les premières glaciations. On ne peut expliquer 
autrement la composition actuelle des faunes de Crabroniens de 
la zône holarctique (cf. J. LECLERCQ, 1954). On peut donc croire 
que les Catneronitus auraient participé à ces grands échanges 
fauniques s'ils avaient eu leur centre de dispersion au nord de 
l'Himalaya. 

2. - Il est difficle de déterminer l'espèce la plus primitive des 
Cam.eronitus actuels .. Mais il ne semble pas qu'on puisse tenir 
pour telles les espèces habitant le pourtour de l'aire globale du 
sous-genre (Japon, montagnes de l'Asie Centrale, Queensland). 
nans la région malaise proprement dite, on trouve non seulement 
la majorité des espèces, mais encore des espèces très différentes, 
suggérant d'importants phénomènes de spéciation sur place. 

3. -- Les espèces de Canu;ronitus sont te11ement expansives, 
qu'elles n'ont pas trouvé d'obstades insurmontables dans les 
étendues marines séparant les différentes îles et presqu'îles de la 
région indo-malaise, qu'elles se sont installées au Japon aussi bien 
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qu'à Bornéo et aux Philippines, et même au Queensland. Dans 
plusieurs cas, ces colonisations de territoires isolés n'ont impliqué 
aucune spéciation ou sous-spéciation géographique; dans les 
autres les populations isolées ont formé des variétés reconnais­
sables par la dominance de quelques détails de livrée, mais sans 
plus. Tous ces éléments font croire que le sous-genre est à la fois 
relativement ancien et rebelle à la « microévolution explosive » ; 

s'il est thermophile, il est cependant capable de s'adapter à des 
conditions climatiques fort différentes. On pent donc croire qn'il 
aurait laissé des relictes dans la région méditerranéenne et en 
:Afrique, s'il avait habité le nord de !'Himalaya avant les glacia­
tions ou pendant nne période interglaciaire. 

Il apparaît maintenant que la région malaise compte des repré­
sentants de tous les sous-genres paléarctiques d' Ectem.nius~ sauf 
Ecteninius s. str., sous-genre très évolué. Elle possède aussi une 
riche faune de C ameronitus et un sous-genre endémique et pri­
mitif (Policrabro). Certains de ses éléments (Yancnius, Camero­
nitus) ont plus que tout autres pour indiquer une communauté 
d'origine avec les Eptemnius de Hawaii (les seuls Crabroniens de 
ces îles). Tout cela conduit à penser que le genre Ectemnius lui­
même pourrait bien être originaire de la Région Malaise. 

TABLEAU DICHOTOMIQUE DES EctemnÎ'us SUBG. Cameronitus 
(n'incluant pas l'espèce australienne conglobatus TURNER, 

ni l'espèce japonaise furuichii lwATA). 

r. Ponctuation mésopleurale dense, les points assez larges_, 
séparés par des espaces qui, par place, sont plus étroits que 
le diamètrè des points, et sont plus ou moins mats. Mésonotum 
densément chagriné. Aire dorsale du segment médiaire f~rte­
ment ridée ou striée, sans points .. Ponctuation du tergite I 
très nette, de points assez profonds et serrés, les autres ter­
gites densément ponctués ou chagrinés. Tête assez large, 
distance postocellaire un peu plus courte que la distance ocel­
laire. 11-r3 mm. 

- Ponctuation mésopleurale beaucoup plus fine, les points 
séparés par des espaces lisses beaucoup plus larges que leur 
diamètre; seul 1e dessus des aires épicnémia1e et hypoépimé­
rale peut être plus ou moins rugueux ou strié. 

2. Jaune réduit aux scapes et {ô ô) à un trait antérieur aux 
tibias I. Lobes postérieurs du pronotum bruns ou noirs. 
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Pattes en grande partie brunes, fémurs III ferrugineux rouge. 
Ailes antérieures jaunies avec une ligne enfumée sombre le 
long de la costa et une tache enfumée dans l'apex. Deuxième 
artic1e du funicule long comme deux fois son diamètre apical. 
Dessus du pronotum distinctement ponctué. Mésonotum plus 
grossièrement chagriné. Ponctuation mésopleurale plus forte 
et plus grossière, certains points presque confluents. L'aire 
dorsale du seg:inent médiaire n'est séparée du reste que par 
la différence de sculpture, sa surface est surchargée de 
14 rides obliques très en relief, largement séparées par des 
sillons aussi profonds que le sillon longitudinal-médian. Partie 
apicale du segment médiaire grossièrement ponctuée. 1-large 
apicale des tergites II-V étroitement décolorée, sans pubes­
cence particulière. Tergites apicaux alutacés. Aire pygidiale 
de la 9 très large, presque plane, largement arrondie apica-
1ement. :Milieu des sternites presque lisses1 avec des points 
très rares au sternite II. Etats-Malais: Kedah. 

pendlebnryi n. sp. 
- ~ aune beaucoup plus étendu, présent aux lobes et dessus du 

pronotum, axi11es et marge antérieure du scutellum, tibias I­
III, une tache en L derrière les fémurs II, et deux taches aux 
tergites tI-V. Fémurs III noirs. Ailes antérieures légèrement 
enfumées sur toute leur surface. Deuxième article du funi­
cule long comme trois fois son diamètre apical. Dessus du 
pronotum lisse. Mésonotum très densément mais finement 
chagriné-coriacé. Ponctuation mésopleurale plus fine. L'aire 
dorsale du segment médiaire est mieux individualisée sur son 
pourtour, sa ,.surface est obliquement striée, de ± 20 stries 
serrées, les deux médianes séparées par un sillon longitudinal 
bien individualisé, beaucoup plus large que les espaces entre 
les autres stries. Partie apicale du segment médiaire finement 
rugueuse et vaguement striée longitudinalement, sans gros 
points. Marge apicale des tergites Il-V ornée d'une bande 
étroite de pubescence rousse très courte et très serrée. Tergites 
apicaux finement chagrinés. Aire pygidiale de la 9 plus 
étroite, plus distinctement excavée, moins large apicalemenL 
Milieu des sternites finement alutacé, avec des points épars 
mais plus nombreux sur toute la surface du sternite II. Etats­
Malais: Pahang. pahangi n. sp. 

3. Abdomen entièrement noir brillant, les tergites I-II avec une 



138 Bu/./.. Ann. Soc. Roy. Ent. Belg., 94, V-VI, r9j8 

ponctuation fine mais distincte, assez éparse. Mandibules, 
lobes du pronotnm et fémurs II-Ill sans trace de jaune. Par 
contre les scapes, le dessus du pronotum, un vague point aux 
axilles, un point dans chaque angle antérieur du scutell_um, 
deux taches au postscntellum, une raie aux tibias I-III et le 
métatarse I sont jaunes. Les fémurs I sont bruns avec une 
tache jaune au-dessus de l'apex. Ocelles en triangle pres­
qu'équilatéral. Dessus du front à points assez larges et épars, 
s'espaçant davantage puis disparaissant autour du triangle 
ocellaire. Vertex à ponctuation très fine et très éparse, peu 
nette. Pas de carène pronotale, angles antérieurs du prono­
tum arrondis, non saiJlants. }vlésonotum brillant avec des 
points assez larges mais épars, séparés par des espaces lisses 
parfois beaucoup plus larges que leur diamètre. La ponctua­
tion des mésopleures est dn même type mais plus fine, plus 
discrète. Fovéoles du sillon épicnémial très petites. Aire dor­
sale du segment médiaire circo;iscrite par un sillon surchargé 
de rugositésJ sa surface obliquement et finement striolée1 1es 
stries peu en relief, le sillon longitudinal médiocre. Côtés dn 
du segment médiaire finement ruguleux-ponctués, sans acicu­
lation bien nette, séparés de la partie postérieure par une 
carène distincte. Partie postérieure ruguleuse et ridée trans­
versalement. Ailes presque hyalines. Pattes grêles. Tibias III 
ciliés mais non épineux. Deuxième article du funicule long 
comme deux fois son diamètre apical, pas plus long que le 
troisième article; le cinquième article profondément échancré 
.à la base en-dessous, son apex saillant en petite épine, comme 
celui des articles suivants. Aire pygidiale ô subquadratique, 
bien rebordée, sans forte ponctuation. Taille petite: 8 mm. 
Etats-Malais: Pahang. erebus n. sp. 

- Les caractères ci-dessus ne sont pas réunis; si l'abdomen est 
tout noir, le thorax l'est aussi, ou l'est bien davantage. 4 

4. Premier segment pétiolifoi:me, très étroit à la base, environ 
trois fois pins long que· large à l'apex, séparé dn reste de 
l'abdomen par une constriction nette. Sculpture de la tête et 
du mésonotum très finement et densément chagrinée, sans 
points nets, ni espaces lisses, tout le corps ayant d'ailleurs 
un aspect assez mat. Tergites finement alutacés, sans ponc­
tuation nette. Mésopleures finement alutacées, avec une ponc­
tnation pen serrée et pen distincte chez les ', \?, plus brillantes 
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et à points plus profonds chez les o' ci'. Deuxième article du 
funicule long comme deux fois son diamètre apical. Pronotum 
sans carène, ses angles antérieurs arrondis. Aire dorsale du 
segment médiaire courte, finement striolée, mal circonscrite, 
les partie-s environnantes ponctuées-granuleuses 1 presque 
superficiellement réticulées. Côtés du segment médiaire fine­
ment aciculés, mal séparés de la partie postérieure (9)_, avec 
une carène parfois assez nette ( d') 5 
Premier segment abdominal plus large et plus conrt. 6 

5. Pas de jaune aux mandibules, aux lobes postérieurs du pro­
notum, aux axilles, au scutellum et au postscutellum. Fémurs 
1-II et tibias Il-III noirs, ou à peine tachés de jaune. Taches 
jaunes de l1abdomen limitées à une paire sur le tergite II. 
A3pect un peu plus mat et sculpture un pen moins superfi­
cielle. Himalaya. meny//11s CAMEROs (o'). 

- J anne beaucoup plus développé, présent aux mandibules, des­
sus et lobes du pronotum, axi11es, scutellum (en entier), post­
scutellum et une tache au-dessus de l'aire épicnémiale. On 
observe aussi du jaune variablement étendu aux fémurs I-11 
et tibias I-III et aux tergites mais ici, on note une grande 
différence entre les sexes. Chez les ô O, il y a des taches 
jaunes bien séparées sur les tergites II-\F ou seu~ement 1rI-V1 

lss taches de II étant toujours plus petites; dans certains cas, 
Pabdomen est tout à fait immaculé. Chez les 9 ? 

1 
la moitié 

basale du ter.gite I est jaune et 'le tergite III porte une bande 
basale. Etats-Malais, Java, Bangka. . embeliae n. sp . 

6. Mâle (seul sexe connu) dont les tarses I sont aplatis-dilatés et 
munis d'un peigne écailleux (fig. r), dont les tibias II portent 
une touffe de poils agglutinés (fig. 2) et dont le métatarse II 
est enflé-sinué (fig. 2, 3). Antennes : fig. 4. Tarses I-II ± 
jaunes, beaucoup plus clairs que les tarses III. Ailes enfu­
mées. Pilosité dorsale forte. Parties jaune orangé variables 
comprenant au moins le côté externe des scapes, une partie 
des fémurs I-II et des tibias I-II, le dessus du pronotnm et 
une bande à la base dn tergite III, brièvement échancrée pos­
térieurement (forme typique). Chez la var: elvinus CAMERON, 
il y a en outre du jaune aux axilles, au scutellum (parfois), 
au postscutellum, dans l'aire épicnémiale et une tache arrondie 
au milieu de la moitié basale du tergite II. Premier segment 
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T~I~. 1 -5. - Ecte»inius (Cameronitus) melanotarSis CAMERON d. 
1. 1b41a" entt. tarses de~ pTatte~ I. - 2. et 3· Tibia et tarses des p~ttes IL 

. ~.,,_ enne. - _.,. ergltes I et Il chez la var. el .. Jin1,s CAMERO:-.. 
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abdominal relativement long, subpédonculé (fig. 5). Assam, 
Himalaya. . . ,nelanotarsis CAMERON (cl') . 

Les caractères précités ne sont pas vérifiés. . 7 

7. Mésonotum ± densément ponctué ou un peu ridé, mais pré­
sentant toujours des espaces lisses, au moins dans sa moitié 
postérieure (ce qui le rend localement brillantl.. Pas de carène 
pronotale. Lobe médian du clypéus à peu près aussi large ou 
plus large que long, avec une forte échancrure de chaque côté 
du bord. Sillon épicnémial à fovéoles très petites. Abdomen 
immaculé ou avec une paire de petites taches jaunes localisées 
aux côtés des tergites, peu visible:s quand on regarde l'abdo­
men perpendiculairement. 8 
Niésonotum densément chagriné, ponctué ou subréticulé, sans 
espaces lisses (d'où aspect ± mat). Carène pronotale distincte 
bien que pas toujours très développée. Lobe médian dn cly­
péus un peu moins large que long, son bord tronqué ou 
arrondi, avec une échancrure peu profonde de chaque côté. 
Sillon épicnémial ave_c des fovéoles larges, séparées par de 
fortes carènes. Abdomen ± taché de jaune, mais les premières 
taches sont normalement élargies vers le milieu et par consé­
quent bien visibles quand on regarde perpendiculairement. 
Ponctuation abdominale nnlle ou très médiocre. Tous les 
tarses, sinon au moins les tarses I (y compris les métatarses), 
noirs ou bruns. Deuxième article du funicule long comme 
2,3 à 3 fois son diamètre apical et comme _1,5 à 2,1 fois le 
troisième article. Distance postocellaire sensiblement plus 
courte que la distance ocelloculaire. Aire dorsale du segment 
médiaire avec des stries, des rides ou des rugosités en relief . 

. (complexe nigritarsus, HERRICH-ScHAEFFER) 10. 

8. ~A.ire dorsale du segment médiaire grossièrement ponctuée, 
subridée, circonscrite par un sillon large et subalvéolé, élargi 
latéralement, délimité par une carène en avant et une autre 
en arrière, ce sillon étant beaucoup pl ns large que le sillon 
longitudinal (tout ce!a valab1e au moins pour les Q Q). Scapes 
plus noirs que jaunes ; lobes postérieurs du pronotum, axilles, 
scUtellnm, postscutel)um, pattes et tergite I dépourvus de 
jaune. Deuxième article du funicule long comme 2 fois r / 4 
son diamètre apical, soit comme _1,5 fois le troisième article, 
sans échancrure. Ailes non enfumées. D'un noir peu brillant . 
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Pilosité forte. Sculpture mésonotale pins grossière. 9-II mm. 
Assam, Himalaya. t.richiosomus CAMERON. 

Aire dorsale du segment médiaire ± ponctuée et polie, sans 
stries ni rugosités en relief, sauf en bordure de la marge 
antérieure . . . . . . . . . . . . 9 

9. Petite espèce de 7,5 à 9,5 mm. Deuxième article du funicule 
long comme deux fois son diamètre apical, de longueur com­
parable à celle du troisième article. Le dessus du front n'est 
pas ou guère déprimé en avant du triangle ocellaire. Pilosité 
modérée. Parties jaunes plus nombreuses, .comportant les 
mandibules des \' \', les scapes, dessus et lobes du pronotum 
axilles et un point dans chaque angle antérieur du scutellum' 
une partie du postscutellum, des taches aux fémurs II et au~ 
tibias I-III, et une paire de taches arrondies toutes de sur-

' face comparable, aux côtés des tergites I-V (\') ou I-IV (ci). 
Ponctuation mésonotale très superficielle, tendant à s'orienter 
longitudinalement. Ponctuation de l'aire dorsale du segment 
médiaire très fine, peu distincte, si bien que cette surface 
pent paraître presque polie ou un peu alutacée. L'aire dorsale 
et les côtés du segment médiaire sont Jimités par des carènes 
simples et droites, très en relief. Aire pygidiale Q ferrugi­
neuse. Marge apicale du tergite VI à poils gris. Java, Sin­
gapour. bo gorensis n . s p. 

- Espèces plus grande: r2-r3 mm. Deuxième article du funi­
cule long comme trois fois son diamètre apical, nettement plus 
Joug que le troisième article. Dessus du front nettement dé-. 
primé en avant du triangle ocellaire. Pilosité longue et très 
hirsute. Parties jaunes beaucoup plus réduites, limitées aux 
scapes chez la forme nominale, comportant outre les scapes : 
une tache aux mandibules, deux taches au dessus du prono­
tum, les lobes postérieurs, deux taches séparées dans le milieu 
du scutellum, un point sur l'apex des :fémurs I, Une tache 
triangulaire sous l'apex des fémurs II, et une paire de taches 
décroissantes aux côtés des tergites II-IV chez la variété 
jav~nàise (var~. gedehensis nov.) _qui a aussi les ailes beaucoup 
moins enfumees, presque hya1rnes. Ponctuation mésonotale 
plus profonde et plus grossière. Ponctuation de l'aire dorsale 
du segment médiaire plus nette, à points assez larges bien 
imprimés. L'aire dorsale n'est délimitée postérieurefile~t que 
pàr lin sillon peu· profond·, sans carène 'en relief; les-Côtés· sont 

J 
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séparés de la partie postérieure par u~ empâtement caréni­
forme. Aire pygidiale noire. Marge apicale du tergite VI à 
poils roux .. Pahang, Java. boletus n. sp. 

10
_ Aîors què le dessus et les lobes postérieurs du pronotum, le 

scutellum, les mandibules et les fémurs I sont dépourvu,5 _de 
jaune, cette couleur est présente au postcutellum, dans 1 aire 
dorsale du segment médiaire (une large tache _en écusson), 
aux autres parties des pattes et sur tous les terg1tes. Les ter­
gites î-V portent une bande continue, légèrement interrompue 
sur III, IV et V ; la bande du tergite I est bisinuée en avant. 
Les fémurs IJ sont très largement jaunes en-dessous, les 
fémurs III ont une tache courte et irrégulière sur l'apex. 
Tibias II-III beaucoup plus jaunes que noirs. Métatarses II­
III en majeure partie jaunes. Carène pronotale très obsolète. 
Scutellum éparsément ponctué dans sa moitié antérieure,_ les 
points devenant plus serrés et compliqués de stries longitu­
dinales dans la moitié postérieure. Moitié basale du postscu­
tellum lisse, moitié postérieure fovéolée. Aire dorsale du 
segment médiaire conformé comme chez palitansJ avec de~ 
rides longitudinales, mais le sillon médian est confondu parmi 
les autres rides, n'étant ni plus large, ni plus profond que 
]es autres. Fémurs I épais, un peu enflés basalement, sans 
aplanissement n~ carène. Aire pygidiale- large, peu déprim~e, 
non aiguë noire chagrinée-ponctuée. Distance postocellmre 

' ' . p b sensiblement plus courte que la distance ocelloculaire. u es-
cence du clypéus et du front blanc-argenté. Robuste; 13 mm. 
Sikkim. violaceipennis CAMERO~ ( ~) • 

Livrée incompatible • II 

1 1. Pas de jaune au thorax, ni aux fémurs .I, ni au_x fému~s- III. 
Les fémurs II sont tout noirs (Japon) ou plus noirs que Jaunes 
(EuropeL Tergite V avec deux grosses taches ou une bande 
continue jaunes, c'est-à-dire toujours beaucoup plus~ largement 
maculé que les tergites !II et IV qui peuvent même être tout 
noirs. Ponctuation céphalique et mésonotale très dense, assez 

,g~ossière, donn?-nt un a-spect noir- un. peu rbrillant. T~êt~, tho­
, •rax et tergite I à pilosité forte, et hir~ute. Lobe median du 
• :C.Jypéus à peu près plat, sans -carène. Aire hypoépimérale d~s 

mésopleures sans stries ,nettes. Le deuxième article du fu.111-

c:ule est long comme 2,J ;fois son diamètre apical et 4:o~~e r,4 
fois Je troisième article. Aire dorsa]e. du segment mediaire des 
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<? 9 médiocrement striée-ponctuée. Partie postérieure du seg­
ment médiaire lisse et coriacée, mal séparée des côtés. Forme 
de l'Eurasie tempérée. 

. nigriitarsus nigritarsus HERRICH-SCHAEFFER. 

Formes asiatiques et indo-malaises dont le thorax est taché 
de jaune, au moins sur le pronotum, et dont le tergite V n'est 
pas pins taché de jaune que les tergites III-IV. . 1 2 

r2. Tergites II-V ornés de deux fascies jaunes bien séparées, 
:elles de II nn peu pins grandes, celles de III-V à peu près 
egales. Pattes en grande partie jaunes: apex des fémurs I 
tibias I et II avec une tache bien développée, parfois tou; 
J_aunes. Fémurs II largement jaunes, presqu'entièrement 
Jaunes chez des <;> <;> de Luzon. En outre, dessus du pronotum, 
lobes du pronotum et axilles toujours bien marqués de jaune. 
Ces taches jaunes sont d'un jaune vif, comparable à celui des 
scapes et des mandibules, le jaune des pattes peut cependant 
être ± ferrugineux. Pilosité modérée. Lobe médian du clypéus 
presque plat (Inde) ou nettement caréné (Luzon). Le déuxième 
article du funicule est long comme 2,3 à 2,5 fois son diamètre 
apical, et comme r ,4 fois le troisième article. Ç C-? : aire dorsale 
du segment médiaire médiocrement striée-ponctuée (Inde) on 
striée longitudinalement (Ceylan) ; partie postérieure du seg­
ment médiaire rugueuse-coriacét!, sans stries régulières, mal 
séparée des côtés. 0 0 : partie postérieure du segment médiaire 
avec des rides transversales ; ponctuation mésonotale régulière 
et assez fine, les points nets, bien séparés par des espaces 
li_sses; t~r?"ite VI de profil normal, discrètement ponctué; 
aire pygidiale arrondie-subtronquée apicalement. Inde, Cey­
lan, Luzon. nigritarsus palitans BINGHAM. 

- Livrée jaune moins développée, ou plus développée, ou com­
P?rtant des taches d'un jaune-orangé contrastant avec le jaune 
vif des scapes. . . . . . . . . . , . . . . , 13 

13. Tergite II orné de deux grosses taches jaune-orangé {de même 
couleur que le dessus du pronotum et les taches des pattes, 
~ontrast~nt do~c avec le jaune vif des scapes). Tergites III-V 
1mmacules, mais avec la marge apicale décolorée ferrugineuse. 
Souvent un point jaune aux lobes du pronotum et aux axilles 
mais le reste du thorax est noir. Pattes I entièrement ou pres'. 
qu:e~:ière~ent noires: <;' ,<;> : partie postérieure du segment 
mediatre finement ac1culee-coriacée, assez mal séparéè des 
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•t~ Deu~ièmc article du funicule long comme 2,6.-2,7 fois 
co es. · 1 · ·' 
son diamètre apical, soit comme 1,7-1,8 f01s e. tr01s1eme 
article. Annam, Assam. . atnniamtus ~- sp. 

_ Tergites III et (sauf exception rarissime) IV tachés de Jaune, 
et chez deux espèces sur trois le reste de l'abdomen et le tho­

rax beaucoup plus tachés de jaune. . 
1
4 

14 
.. La couleur jaune manque toujours à deux au moins des part~es 

suivantes : fémurs I, fémurs IIl, tibias I, scutellumJ aire 
épicnémiale et tergite V. Les taches. jaunes du _thorax et de 
l'abdomen sont d'un jaune aussi clair que celui .des scapes. 
,i ,> : partie postérieure du segment médiaire a~lanie, ~éparée 
d côtés par une carène assez forte; deux1eme article du 

es d" ' . 1 
funicule plus grêle, long comme 2,7 fois son ,ametre ap1ca, 
soit comme r,7 fois le troisième article. ô ô : méso_notum 
irrégulièrement et assez grossièrement rugueux; ter~ite y1 
de profil normal, non _bombé, sa surface peu ponctuee; aire 
pygidiale arrondie apicalement en angle obtus. ~ apon. 

nûzuho TsuNEKL 

Li~ré~ j;un~ s~u;en~ b~au~ou~ ~lu~ dêveÎoppée, toujours pré-
sente• aux fémurs I, tibias .I, tibias II, axilles, postscu_tellum 
et aire épicnémiale, presque toujours aussi au t_erg1te V. 
'I 'I : partie postérieure du segment médiaire arrondie vers les 
côtés sans carène nette; deuxième article du funicule pl~s 
robu~te, long comme 2,5 à 3 fois son diamètre apical, s01t 
comme 1 ,4 à 2 fois le troisième article. ô ô :_ més~notum c~~­
griné-rugueux, plus ou moins ponct:n-é, mai~ ~oms gross1e­
rement sculpté; tergite VI de profil hombé-g1bbeux_, forte­
ment ponctué; aire pygidiale bien rebordée, de profil sem1-

circulaire. Formose, Sarawak et Java. . 
1

5 

1
5. Les taches jaunes sont un pen orangées et le scutellum est 

entièrement de cette couleur, par contre le tergite I est tou­
jours immaculé et le jaune des tibias I-Il est réduit à ~n_e _tache 
apicale. Chez \es <;> <;>, J'aire dorsale du segment_ medrnire et 
l'aire subalaire des mésopleures sont souvent tachees de Jaune. 

F . . . ori-us n. sp. -v.ar. cetonicus n. var. 
_ ormose .. 

- Les taches sont d'un jaune plus clair et le scutellum a tou-
jours au moins la marge apicale largement noire. Le tergite I 
peut être largement jaune, le jaune des tibi~.s 1-II e~t plus 
étendu les trois tibias pouvant même être entierement Jaunes_ 

' 16 
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r6._ Aire dorsale du segment médiaire toujours immaculée. Le 
jaune de l'aire épicnémiale ne s'étend pas à toute la surface 
et ne déborde pas sur la mésopleure. Fémurs II avec une large 
tache jaune en L, mais toujours noirs à la base. Tergite I 
noir ou taché de jaune dans la moitié postérieure. Taches des 
tergites III-IV largement séparées. Deuxième article du funi­
cule plus court (2,8 fois son apex, à peine le double du troi­
sième). Java. orius s. str., n .. sp. 

Aire dorsale du segment médiaire tachée de jaune. Le jaune de 
l'aire épicnémiale s'étend à toute la surface et la mésopleure 
porte en outre une large tache triangulaire. Partie dorsale des 
fémurs II entièrement jaune. Tergite I avec une large tache 
jaune dans la moitié antérieure. Fascies des tergites III-IV 
se touchan_t ou presque sur la ligne médiane. Deuxième article 
du funicule plus long (3 fois son apex, un peu plus du double 
du troisième). Sarawak. . orius n. sp. var. bornicus n. var. 

r. Ectemnius (Cameronitus) pahangi n. sp. 

Type. --- Etats-Malais : Pahang: Cameron Higlands, 4500-
4800 feet, \?, 23.VI.r935 (H.M. PENDLEBURY; British Museum, 
Natural History). 

Ressemble beaucoup aux espèces du groupe nigritarsus,_ s'en 
distingue surtout par les mésop1eures densément ponctuées, l'ab­
domen plus fortement ponctué et la longueur du deuxième article 
du funicule qui atteint trois fois le diamètre apical. Noter en outre -
que le jaune est presqn'orangé et réduit à un point aux mandibules 
tandis qu'il est réparti suiv.ant le type des espèces du group~ 
nigritarsus sur le thorax et les pattes. Les taches latérales des 
tergites IJ-V se suivent en ordre décroissant. On observé; une 
diaire, du moins si 011 regarde celui-ci de côté. La ponctuation du 
séparation caréniforme entre l'apex et les côtés du segment mé­
tergite I est éparse, avec des parties lisses larges en avant,· plus 
étroites vers l'arrière tandis que la ponctuation devient &· plus 
en Plus dense, à points contigus vers l'apex. 

2. Ectemnius (Cameronjtus) pendleburyi n. sp. 

Type. - Etats-Malais : Kedah Peak, 3000-3300 feet, I', 
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0 (HM PENrDLEBURY ·, British 1'1useum, Natural His-r2.III.r920 . . 
tory) (r). 

Al\otype. - Ibidem, ,,950 feet, ô, 2r.III.r928 (idem). 

Paratype. - Un ô, comme l'allotype (Institut royal des Scien­

ces naturelles de Belgique). 

Noter en plus des caractères du tableau: 

Q. - Pubescence du clypéus dorée. Lobe clypéus arroudi au 
bo;d avec une échancrure très faible de chaque côté, sans carène 
longitudinale. Dessus du front densément chagriné, vertex pins 
simplement et plus finement ponctué .. La carène pro~otale n'est 
pas très saillante et s'estompe avant le.s. angles anteneurs., Le 
segment médiaire est parfaitement arrondi, sa~s trac~ de_,carene: 
la sculpture de sa partie postérieure est tres parti_cuhere : a 
points grossiers, mais peu profonds, comme un réseau de petites 

alvéoles superficielles. 

0 _ Comme la I', la sculpture sensiblement plus grossière. 
Le funicule est dépourvu d'échancrures, il ne diffère ~e celui de 
Ja femelle que par la préseuce d'une mince carène (tylo1des) droite 
et régul_ière, sous les articles 2-ro. Pattes norma_l:s. La sculp­
ture apicale du segment médiaire étant plus gross1ere et plus_ en 
relief la séparation entre la partie postérieure et les côtés devient 
plus êvidente, surchargée d'alvéoles ca~é~ulées. Ter?ite VI large 
et presque plat (non bombé). Aire pyg1diale ponctuee, largement 

arrondie, presque tronquée. 
De tous les Ectenuiius actuellement coup.us, ce sont les Came­

ronitus qui ressemblent le plus aux Oreocrabro des îles Hawaii. 
Mais cette ressemblance devient vraiment frappante quand on 
prend pendleburyi comme référence, elle iutéresse à la fois la 
taille, Je faciès, Je degré de mélanisation, la sculpture et la lar­
geur de l'aire pygidiale femelle. Chez les Oreocrabro, le _lobe 
clypéus est toutefois plus large, le deuxième artide du fumcu!e 
encore plus long, Ja sculpture céphalique et thoracique beaucoup 
plus superficielle, surtout alutacée, l'abdomen est au plus fine­
ment alutacé, et dépourvu de ponctuation, et l'aire pygidiale est 
encore plus large. Si comme on peut le supposer, la ressemblance 
entre les deux lignées indique un· certain degré de parenté, on est 

(I) Èspèce dédiée à 1\L H.:M. PElŒLEBUR'i, explorateur de la faune ent0-
mologique· malaise. 
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!~:!n!s redchercher )E' origine des Crabroniens hawaiiens dans 
u genre cte·mnius qu· l' les 

1 
' peup erent la région malaise 

avant es Cameroni.tus actueJs. 

3. Ectemnius (Cameronitus) erebus Il, sp. 

Type. - Etats-Malais: Kedah. Cameron . 
ô, 27.r. 194o '.H.T. PAGDEN; Brit.ish Museu!,

1
g~~~:;:; 5J~:::~;, 

Ressemble a boletus · . :, · 
s'agit pas de l'autre sex::::~~~i-~t /e· me sts ~e~andé s'il ne 
à part en raison de la tite . . ,a1 cru evoir casser erebus 
III, de la striation de faire ~:~~:led: 

1 
absence d'é_Pi.nes aux tibias 

non déprimé u segment media1re, du front 
par rapport an vertex d t · 1 . 

élevé, de la sculpture beaucoup ~l f" u nang ~e ocellaire plus 
du deuxième article du fun. I .uls me sur la tete et le thorax, 

icu e p us court etc b. . 
caractères qui réalise un total incompat.bl ' . , corn i_na1son de 
th' 1 e avec ma premi' h 

ese. !e ne c?nnais pas d-'autre Carn.eronitus dont e~e y_po-
du funicule s01t aussi nettement échancré le 5 article 

4. Ectemnius (Cameronitus) menyllus CAMERON (1905). 

! Crabro menyl:lus CAMERON, 1 . . 
Ectemnius (Cameronitus) me ll L905, p. 15 (ô' Himalaya). 

ny us ECLERCQ, J., 1950 p 14 (N!:;:ie~r:: reste connu. Il a été ;.éexaminé au Britis'h ~us~um 
le table L ry) pon; permettre 1 mtroduction de l'espèce dans 
grande :;· : parente avec enibeliae~ décrite ci-après, est très 

. pore sur tous les caractères d' ·1 
dichotomiqne près. ' aux etai s du tableau 

5. Ectemnius (Cameronitns) embeliae n. sp. 

Type. - !fava: Snkabumi, W. Preanger ç III 
DER VECHT Museum voor N t 1· .k . ' . ' .193., (J. V AN 

' a uur IJ e Histone Leiden) 
Allotype - Java. Suk b . ô ' . 

natnrelles de Belgiq~e). a um1, (Institnt royal des Sciences 

'MPa;tyJ.,es. -) Java occidental : Wijnkoopskaai ç XII 1936 
, . . ALSH ; Mt. Salak, 700 m ô XI ' • . 
lanthus populneus (E V V·, ' 7. ·

1
937, sur Homa-

( • AN DER ECHT) · Malan ô X 
M.E. WALSH) ; Java oriental : Idjen Pla~eau, Bf:wa; · .r

936 

ô, 25.VI.r939 (J. VAN DER VECHT) · Banka• B t ' gooô m., 
22 II E . . ' • o urusa ç 

· ·1932, sur mbeha nbes (f. VAN DER VE ) . S ' ', .' CHT , qmatra men-

Bull. Ann. Soc Roy. Ent. Belg., 94, V-VI, 1958 149 

dional: Mt. Tanggamoes, S. \V. Lampong, 600 m., ô, XIII-1939 
(M. A. LIEFTINEK); Etats-Malais: Kedah Peak, 2.000-3.300 feet, 
Ç, ro.III.1928; Selangor: Gombak Valley, 2 cSô, 26.XII.1930; 
Selangor: Kanchng, iô, 14.I.1930; Kuala Lumpur, ô, 28.VIL 
r93r, 3 ô ô, 5.l!I.1933, sur fleurs de Mallotus (H. M. PENDLE­
BURY) (British Museum, Natural History; Museum voor Natuur­
lijke Historie, Leiden; Institut royal des Sciences naturelles de 

Belgique). 
Cette espèce est très v_oisine de menyllus CAMERO~} de l'Hi-

malaya. 

Ajoutons aux caractères du tableau: 
9. - 10 mm. La couleur noire fondamentale est terne. Le ter­

gite Il paraît immaculé quand on le re,garde perpendiculairement, 
mais il présente d·eux petites taches juste dans chaque angle anté­
rieur, visibles quand on le regarde de côté. Le jaune des pattes 
est plus ou moins mêlé de ferrugineux et les parties sombres sont 
plus brunes que noires. Les te.rgites apicaux sont ·cou\:erts d'une 
pubescence courte et appliquée, d'un gris doré. Tergites et ster­

nites II-V décolorés clairs à la marge apicale. 

Lobe c1ypéal étroitement arrondi, un peu bombé, mais sans ca­
rène. Tête 1arge, 1a distance postocellaire subégale à la distance 
ocelloculaire. Front régulièrement arrondi, sans enfoncement 
vers l'avant. Fémurs Il épaissis comme dans le groupe nigritar­
sus. Aire pygidiale très étroitement, longue, profondément exca­

vée, pointue à l'apex. 
ô. 7-S mm. Comme la Ç sanf pour ce qui est prescrit dans le 

tableau. Antennes non modifiées, profil régulier, tyloîdes peu 
saillants. Premier segment abdominal encore plus grêle. Aire 

pygidiale bien rebordée, subquadratique. 
Les différences dans \e détail de la livrée ne paraissent pas être 

en rapphort nécessaire avec la provenance. Le ô de Sumatra a 
]'abdomen tout noir, mais on observe différents cas de réduction 
des taches abdominales dans le matériel des autres pays, La ç de 
Kedah Peak a l'aire épicnémiale tachée de jaune. Celle de Banka 
a la bande du tergite IU étroitement interrompue et les fémurs 
I-II plus largement bruns, la tache de son segment médiaire est 
subrectangulaire alors qu'elle est en écusson, en losange ou en 

ovale chez les autres exemplaires. 
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6. Ectemnius· (Cameronitus) melanotarsis CAMERON ( r902). 

! Crabro melanotarsis CAMER0'1, P r90 6 (n ô ., 2,p.o,,recte:; 
Khasia Hills). 

! Crabro elvinus CAMERON, P., r90 (n t ô , p. I4 , ,, rec e: ; 
Himalaya). 

! ~rabro monozonus CAMERON, P., r905, p. 2r8 (li, recte: ô; 
Khasia Hills). Syn. nov. 

Ecteninitts (Cameronitus) monazonus + melanotarsis LECJ,ERCQ, 

J., r954, p. 283. 

Nouvelle localité: Shillong, Assam, ô, VU.r903 (R.E .. TuR­
NER, Bntish Museum, Natural History). 

Il est étonnant que les types aient été décrits chaque fois 
comme des 9 <?, alors qu'il s'agit de ô ô présentant des carac­
tères _sexuels secondaires si remarquables (fig. r-5). La \l reste 
donc rnconnue. 

Les tibias III sont lisses et n'ont que quatre petites épines, à 
l'apex; métatarses III parfaitement cylindriques. Carène prono­
tale formant une courte épine mousse aux angles antérieurs. 
Ponctuation de la tête et du mésonotum très dense. Sillon épic­
némial traversé par six rides fortes, bien individualisées. Méso­
pleures microscopiquement alutacées, avec des points superficiels 
assez épars. Scutellum et postscutellum rugueux. Aire dorsale 
du segment médiaire fortement déprimée basalement avec des 
rides ± obliques, bien séparées, plus fortes basalement.' Une fosse 
transversale large et profonde, élargie latéralement, sépare l'aire 
dorsale de la partie postérieure du segment médiaire. Les côtés 
du segment médiaire sont striés densément et régulièrement. 
Te_rgite : finement_ ponctué, de points assez épars. Les tergites 
suivant a ponctuat10n de plus en plus serrée et de plus en plus 
fine, les derniers devenànt simplement chagrinés. 

7- Ectemnius (Cameronitus) trichiosomus CAMERON (1()04). 

! Crabro trichiosonrns CAMERON, P.; r904, p. 260 (ô; Hi-
malaya). · 

! Crabro hima/.ayensis CAMERON, P., l<JOS, p. 2r8 ( Q ; Khasia 
Hi Ils) . Syn. nov. 

Ectemnius (Cameronitus) himalayensis + trichiosomus LE­
CLERCQ, J., r954, pp. 282-284. 

Comparé au ô de-bogorensis, le ô de trichiosomus se distingue 
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par sa pilosité plus forte, la ponctuation. mésonotale plus mar~~ée, 
l'aire dorsale_ du segment médiaire différente, et le deux1eme 
article du funicule plus long que le troisième, l'aire pygidiale est 
un peu plus longue et moins carrée. Pour le reste, les deux espèces 
se ressemblent beaucoup. Comparé à la <;' de boletus, le ô de 
trichiosomus apparaît bien différent parce qu'il est plus petit, 
son front n'est pas déprimé au-dessus, 1e noir est moins brillant, 
la ponctuation du segment médiaire est compliquée de ridesJ les 
points étant mal définis, les tergites sont plus neUement J?°nc­
tués. Les caractères de la ~ sont indiqués au tableau d1chotom1que, 
dans la diagnose originale et dans la Monographie des Cra-

broniens. 

8. Ectemnius (Cameronitus) bogorensis n. sp. 

Type. - Java: Nongkadjadjar, Taman, r.200 m., 9, VIII. 
r935 (J._C. BE'l'REM; Museum voor Natuurlijke Historie, Leiden). 

Allotype. - Singapour, ô, r907 (H.N. RILEY; British Museum, 

Natural History). 
Paratype. - Java: Bogor, 9, r5.IX.1954, sur une fenêtre d'ha­

bitation (J. VAK nER VECHT; Institut royal des Sciences natu-

relles). 
Le ô n'a pas de jaune aux mandibules et les taches jaunes 

prescrites sont rougies, probablement post mortem. I1 est sensi­
blement n!us fortement ponctué que les \? \?. Le type a le scutel­
lum, l'ai;e épicnémiale et l'apex des fémurs III ~ans jaun~, tandis 
que çes parties sont tachées chez le para type, qui est aussi un peu 

plus petit. 

9. Ectemnius (Cameronitus) boletns n. sp. 

Type. - Etats-Malais: Pahang, G. Benorn, 6.000 feet, li, 
8.VIII. 1925 (H. M. PENDLEBURY; British Museum, Natural 

History). 
Var. gedehensis no'>'. - Type : Java occidental : Mt. Gedeh, 

Tjibodas, 2.400 m., 9, 29.VI.1937 (M. A. LIEFTINCK; Museum 

voor Natuurlijke Historie, Leiden). 
Aucune différence réelle n'ayant été trouvée dans la structure 

et la sculpture des deux exemplaires, il était légitime de les asso­
<:ier sous le même nom spécifique, les différences dans la livrée 
justifiant par contre la séparation d'une variété. 
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6. Ectemnius' (C ' ameronitus) melanotarsis CAMERON (r902). 

. Crabro melanotarsis CAMERON p 
Khasra Bills). ' ·, 1 9°2, P- 60 (<j!, recte: ci'; 

. ! Crabro elvinus CAMERON p r 
Himalaya). ' ., 90, p. 14 (9,, recte: ô; 

! Crabro monozonus CAMEROC\' p 
Khasia Bills) S n ' ' ·' 1 9°5, P- 2r8 ( 9, recte. 6 . · Y . nov. · , 

Ecte11ini1is ( C ameronit••s) 
J 

. ., nwnozonus + m l 
. ' r954, p. 283. e anotarsis LECLERèQ, 

Nouvelle localité. Shillon A 
NER B "f h M . g, ssam, ci', VU.r903 (RE T 

, n is nseum, Natura] Bistory) . .. UR-
I! est étonnant que les t . . 

comme des 9 <j! alors •·1 ~pe~ aient été décrits chaque fois 
, ' qu 1 s agit de ô es' , t 

teres sexue1s secondai . presen ant des carac-
donc inconnue. res SI remarquables (fig. r-5). La <;> reste 

Les tibias III sont lisses et n 'o t . 
l'apex; métatarses III p rf ·t n qu~ quatre petites épines, à 
t 1 

a a1 ement l'ylrndrique C ' 
a e formant une court é . s. arene prono-

p . e pine mousse aux I , . 
onctuat10n de la tête et d ,, ,· anges anteneurs. 
, . u mesonotum tres den s·11 , . 

nemia1 traversé par s1·x .d f . se. 1 on ep1c-. n es ortes br · d · · d • 
pleures microscopiquement alut , ' _en in 1v1. uahsées. Mésa-
assez épars. Scutel1um et tacees,llavec des points superficiels 
d ' pos scute um rn A" 

_u segment médiaire fortement dé ri ,. gueux. ire dorsale 
ndes ± obliques b1·e , é l p mee basalement, avec des 

·, nsepares pu f t b 1 transversale large ~t profond , '1 s. or es asa ement. Une fosse 
dorsale de la partie po t' . e, edarg1e latéralement, sépare l'aire 

s eneure u segme t , d .. 
du segment médiaire sont t . , ,. n me mire. Les côtés 
Tergite I finement ponctu' sdnes . densement et régulièrement. 

• ~ e, e points assez 'p L . 
suivant a ponctuation d 1 1 e ars. es tergites 
fi I e p us en p us serrée et d 1 1 

ne, es derniers devenant simpl t h . e pus en pus emen c agnnés. 

7- Ectemnius (Cameronitus) tr' h" ,c tosomus CAMERON (1904). 

! Crabro t-richiosomus CAMERON p 
malaya). · ' ·, 1 9°4, p. 260 ( ci' ; Hi-

_! Crabro .himalayensis CAMERON p 
Bills). Syn. nov. ' . ' r905, p. 218 ( Q ; Khasia 

Ectemnius (Cameronitus) h. l . . 
CLERCQ J. r954 8 i,na ayens,s + trichiosomus LE-

J J ' pp. 2 2-284. 
Comp' -"d are au u e · bogorensis, le ô d . h e tric iosomus se distingue 
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par sa pilosité plus forte, la ponctuation mésonotale plus marquée, 
l'aire dorsale du segment médiaire différente, et le deuxième 
article du funicule plus long que le troisième, l'aire pygidiale est 
un peu plus longue et moins carrée. Pour le reste, les deux espèces 
se ressemblent" beaucoup. Comparé à la 'î' de boletus, Je ci' de 
trichiosonms apparaît bien différent parce qu'il est plus petit, 
son front n'est pas déprimé au-dessus, le noir est moins brillant, 
la ponctuation du segment médiaire est compliquée de ridesJ les 
points étant mal définis, les tergites sont plus nettement ponc­
tués. Les caractères de la \' sont indiqués au tableau dichotomique, 
dans la diagnose originale et dans la Monographie des Cra­

broniens. 

8. Ectemnius (Cameronitus) bogorensis n. sp. 

Type. - Java: Nougkadjadjar, Taman, r.200 m., \', VIII. 
1935 (J,C. BETREM; Museum voor Natuurlijke Historie, Leiden). 

Allotype. - Singapour, cî, r907 (B.N. RILEY; British Museum, 

Natural History). 
Paratype. - Java: Bogor, \!, r5.IX.r954, sur une fenêtre d'ha­

bitation (J. VAN DER VF,CH'r; Institut royal des &iences natu­

relles). 
Le ci' n'a pas de jaune aux mandibules et les taches jaunes 

prescrites sont rougies, probablement post mortem. Il est sensi­
blement plus fortement ponctué que les 'I Q. Le type a le scutel­
lum, l'aire épicnémiale et l'apex des fémurs III sans jaune, tandis 
que çes parties sont tachées chez le paratype, qui est aussi un peu 

plus petit. 

9. Ectemnius (Cameronitus) boletus n. sp. 

Type. - Etats-Malais: Pahang, G. Benom, 6.000 feet, 'I, 
8.V!II.r925 (H, M. PE~DLEBURY; British Museum, Natural 

Bistory). 
Var. gedehensis no\'.. - Type : Java occidental : Mt. Gedeh, 

Tjibodas, 2.400 m., 'I, 29.VI.r937 (M. A. LIEFTINCK; Museum 
voor Natuurlijke Historie, Leiden). 

Aucune différence réelle n'_ayant été trouvée dans ia structure 
et la sculpture des deux exemplaires, il était légitime de les asso­
cier sous le même nom spécifique, les différences dans la livrée 

justifiant par contre la séparation d'une '-'.ariété. 
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Le noir du corps est très brillant. Le clypéus est plus large 
et plus échancré latéralement que chez l_es autres espèces, il a une 
carène longitudinale très saillante. Les angles antérieurs du pro­
notum sont aplatis. La ponctuation des tergites est éparse mais 
nette, les derniers tergites deviennent ruguleux entre les points 
qni deviennent de pins en plus petits, L'aire pygidiale est longue, 
bien excavée et pointue. 

Les faces des fémurs I sont mieux marqués que chez les autres 
Cameronitus, une carène apparaît le long de la face postérieure. 
Les tibias III sont très densément et très fortement épineux. 

ro. Ectemnius (Cameronitus) violaceipennis CAMERox (1907). 

La <;l est le seul sexe connu. Voir le tableau dichotomique, la 
diagnose originale et supprimer le ? an n° roo, p. 283 de la Mono­
graphie des Crabroniens puisqu'il est maintenant certain qu'il 
s'agit bien d'un Cameronitus. 

rr. Ectemnius (Cameronitus) nigritarsus HERRICH•SCHAEFFER, 
snbsp. palitans BIXGHAM (1896). 

Simla, I', r897, <;', VIJLI898, o, lV.1898 (C.G. NURSE, Na­
tnrhistorisch Museum, Vienne); Ceylan, 3 I' I' (FELDER, ibidem) ; 
Imugan, Luzon, Philippines, 3 \' I' (ibidem). 

Il me paraît certain que palitans BrNGHAM n'est qu'une sous­
espèçe géographique de l'espèce tempérée nigritarsus. Les exem­
plaires de Ceylan diffèrent de ceux de l'Inde notamment par l'ex­
tension du jaune à l'aire épicnémiale, l'un d'entre eux a l'aire 
dorsale du segment méd)aire striée longitudinalement au lieu 
d'obliqnement. Les exemplaires de Luzon ne se distinguent que 
par la carène du lobe clypéal plus nette, l'aire épicnémiale jaune, 
les fémurs II plus largement jaunes (au total pins jaunes que 
noirs). 

Je reste sceptique an sujet de l'existence de mâles dont l'abdo­
men serait entièrement noir comme chez l'exemplaire birman rap­
porté à cette forme par A.C. SEN (r93r). 

r2. Ectemnius (Cameronitus) ammauitus n. sp. 

Type. - Annam: Dalat, Q, 20.III.r924 (R. VITALIS DE SAL­
VAZA; Institut royal des Sciences naturelles de Belgique). 
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Paratypes. - Assam: ShiHong, 3 QI'' IX.190,1 (R.E. TURNER, 

B ,·-h Museum Natnral H1story). 
ni.::, ' , , , . , artenant à l'espèce L t pe de cette espece a ete cite comme app . , . 

e Y " 34) Sa hvree Jaune com-ni"ritarsus (J. LF.CLERCQ, r9o4, p. 2 • ' I' des 
ô d. un point aux lobes postérieurs du pronotum, a apex 

r::r~ 1 et aux axilles, une partie des mandibules, ~ne tac~ea e; 
I aux fémurs Il remontant jusqu'à la base, un trait ap1c~ ud. 
' . , d I' d T et les antres parties n t·b· III remontant au- e a u m1 ieu, 
1 ias dét,aillée dans le tableau dichotomique. Les t~~ses sont 

corps ·1 f , es Il y a des stries nettes dans I aire hypo­
noirs, les a1 es en urne · 1' · é icnémiale 
,, . érale des mésopleures et au-dessus de - aire p . 
2';:me chez toutes les formes méridionales du _group~, la ~onc­
tuation abdominale est nette, les points du ter.gite I etant epars 

mais bien profonds. 1 . 
arat es ont la même livrée que le type et,_ comme u~, 

Les p .\? 1 de tergites II-V décolorée-ferrngmense, mais 
la marge apica e s f' 1 t tons ont les 
l 'un n'a pas de tache punctiforme aux emurs ' e ·t 

. , • avec une toute petl e tibias III plus mé~an1ses : sans Jaune ou 
tache apicale. 

r3. Ectemnius (Cameronitus) mizuho TsuNEKI (1948). 

Cette espèce a pu être comparée aux autres formes co~sidérée~ 
. . grâc"' à trois exemplaires provenant de l'île Hokka1do, qu; 
tc1 ' M 1 p f K Tsu"EKI On se reportera a ' ,, , ,, d" par e ro . " . 
m ont ete ce es ,, . ,, . . ) ur les autres caractères 
sa description deta11lee (1952, p. 63 po 
et la variabil'ité. 

r4. Ectemnins (Cameronitus) orius n. sp. 

Type.- Java occidental: Djampang Tengah, Mail~~:• ~:o:~: 
IM E WALSH. Mnsenm voor Natuur tJ e Q, I.1940 ' . . ' 

Leiden). S · 
b . Y (Institut royal des c1ences Allotype. - Java: Snka um1, o 

naturelles de Belgique)· D. Tengah 
· 00 Q· Jampang , Paratypes. - ~ava: Sukabnm1, 2 ' , oo Q Q 

.. Q III 1 . Mt Patnha, Rawah, 6 , 2 
TJ1merang, . ' . 945 , .. b I' l'o IX r94r . Serangan' 

IX r94r. Mt. Patnha, Rontp a I, 2 • ' . . ' I . 
23. ~ . , o o VI r932. Serangan, Dewn, Q' V .r933, 
Luwu, r.350 m., 2 '. : ' 

0 
m. 

3 
ôô, 

Java oriental: NongkodJadJar, Tama~ r.200-ris Dar~gan o 
2 Q Q' VI. r932 et VUI. r934; Mt. emern, . . ' ' 
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6-r3._VI.r94r (M.A. LIEFTINCK, J.G. BETREM, J. VAN DER VECHT, 
M.E. \V'AI.SH; Museum voor Natuurlijke Historie, Leiden, et 
Institut royal des Sciences naturelles de Belgique). 

On reconnaîtra cette espèce par les caràctères donnés dans le 
tableau dichotomique. La liv,ée varie d'une façon remarquable 
entre deux extrêllles qu'on peut préciser comme suit : 

\/ type, de Djampang Tengah: du jaune aux mandibules, scapes, 
dessus et lobes du pronotum, axilles, marge antérieure du scutel­
lum, postscutellum, moitié de l'aire épicnémialeJ une tache de 
chaque côté des tergites II-V (de plus en plus petites vers V), un 
point au-dessus de l'apex du fémur III et un autre sous l'apex 
des tibias I, le côté externe des tibias î, un anneau en L a11ongé 
vers la base aux fémurs II, le côté externe des tibias II, un trait 
au-dessus de l'apex des tibias .III. Chez les ci ci correspondants 
caractérisés par une livrée minimum, le jaune fait défaut aux 
mandibules, scutellum, postcutellum et fémurs III; il est moins 
étendu sur les autres parties. Tel est le cas du ci allotype et des 
autres ci ci de Sukabumi. 

\/ à livrée étendue (série du Mt. Patuha): le jaune s'étend sur 
presque toute l'aire épi_cnémiale, les tibias II et III, le tergite I 
porte une bande irrégulière, bisinuée, plus ou moins large. Chez 
les exemplaires intermédiaires, le jaune apical des fémurs I et III 
peut être étendu que chez les exemplaires typiques. Les ci ci cor­
respondants ont du jaune aux mandibules, angles antérieurs du 
scutellum, postscute!lum, à l'apex des fémurs III, et deux taches 
ou une bande sur Je tergite I. Les exemplaires provenant de Nong­
kodjadjar appartiennent tous à ce type de ptérinisation maximum. 

Chez cette espèce, on notera en outre : les tarses brun sombre, 
les ailes légèrement enfumées, la ponctuation du tergite I espacée 
mais bien imprimée. Chez les ô ô, la sculpture et les carènes sont 
sensiblement plus fortes, le segment abdominal I est plus grêle, 
nettement plus long que large apicalement (mais ni pétiolé, ni 
noduleux), et la _carène précoxale s-'avance antérieurement jusqu'à 
atteindre, chez certains individus, la partie inférieure de la carène 
pr~coxale, elle-même remarquablement saillante. 

r5. Ectemnius (Cameronitus) orins LECLERCQ, subsp. cetonicns 
n. subsp. 

'Typ". - Formose : Taihorinsho, Q, X : r()09 (H. SAUTER, Na-· 
triurhistorisch Mnseum, Vienne). 
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Allotype, - ci (ibidem). 
Para types: Taihorinsho, 3 ci ci et 12 

Museum, Vienne, et Institut royal des 

155 

\! \! (Natuurhistorisch 
Sciences naturelles de 

Belgique)• . J t' -
A 'l' uent d'ordre structüral ne fait penser que _e ma ~ 

ucun ee.i ,. .
1

. d"cnt 
riel de For~ose diffère spécifiquement du matene Jav~n~1s e ~ 

. L 1· , diffère par quelques deta1ls notes ous le nom onus. a ivree . 1 . 
s tableau dichotomique, elle est d'un jaune orangé, plus. c air 
an I h t l'abdomen elle smt nn ue chez ammanittts,_, sur e t orax e_ ' ~ -
q tron diffèrent de celni des oriw, typiques car les taches ~~so 
~~oraciques tendent à se développer (sur l'entièreté du scute um 
et de l'aire épicnémiale, les angles a11térieurs du mésonotuml's~nt 
même souvent maculés)' elles sont aussi présentes dan~ aire 

d sale dn segment médiaire chez plusieurs femelles, mais elles 
or . ' 1 t 't V et manqne11l d t ' se réduire ou disparaitre sur e erg1 e 

ten en~ a · ~ t 1 s man 
. n le tergite I Les quatre mâles exammes on e -toujours s r · 1 s 

dibules noires. La taille est un peu pl~s grande et un peu p u 
robuste que chez les exemplaires javanais. 

. • I c bsp bornicns ,6. Ectemnius (Cameronttns) orms ,EcLER Q, su . 
n. suhsp. 

T e - Sarawak: Mt. Dulit, Moss Forest, 4.000 j:~et, _li' 
YP · H t A W MOORE Oxford Umvers,ty r9.X.r832 B.M. OBBY e . . . . ' 

Ex edition; British Museum, Natural H1story). , . , 
p , h. d l'espèce précédente caractensee par les Race geograp ,que e ' . • 

articularités de la livrée détaillées dans le tableau d1chotom1qne, 
~ar le deuxième article du funicule nn peu plus long, les ~!lest u: 

eu plus ~ombres, et les mésopleures très brillantes, p:esen an 
~ne striation superficielle plus nette (bien que compat,ble avec 
les prescriptions de la diagnose des Cameron1t1<s). 

. . . h' raltra à 1a fin du no VI de la même 
N.B. - l,'mdex b1bhograhp_ iquel'~a de des Ectemnius sud-asiatiques. série ce numéro devant ac ever e u 

' Université de Lièg~, 
Institut Léon Fredericq, 
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